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LA Journée internationalede la veuve a été célébréele 23 juin dernier. A Port-Gentil, en partenariatavec l'Organisation nongouvernementale (Ong)Malachie, le membre duComité permanent du bu-reau politique du Partidémocratique gabonais(PDG), Jean-Fidèle Otan-dault, a, à cette occasion,initié une rencontre d'in-formation sur les droitsde la veuve, au siège duprogramme Idyanja, dansle 2e arrondissement.Pepecy Ogoulinguende,président de l'Ong préci-tée, a rappelé aux femmesprésentes que « cette
journée internationale est

le fruit du leadership de la
première dame du Gabon,
Sylvia Bongo Ondimba,
qui, par le biais de la di-
plomatie gabonaise, réus-
sissait, en 2010, à faire
instaurer au sein de l’as-
semblée générale des Na-
tions-Unies, cet évènement
dédié aux veuves.» Nonsans souligner l'impor-

tance de cette journéequi, a-t-elle dit, permet derevaloriser la femme engénéral, et la veuve enparticulier.Malgré les avancées ob-servées sur plusieursplans depuis 2010, lesveuves au Gabon sonttoujours l’objet de nom-breuses discriminations

et de pesanteurs detoutes sortes, a-t-elle re-levé. «Toutefois, il était
important pour Jean-Fi-
dèle Otandault que ce
maillon faible de la société
ne se sente pas abandonné
en cette journée qui est la
sienne.» Aussi, les veuvesont-elles été entretenuessur plusieurs thèmes liés,

entre autres, à la succes-sion, aux héritiers légauxet à la spoliation.La pertinence deséchanges a démontré lasoif de connaissance desparticipantes sur le sujet.Les témoignages dequelques femmes qui ontconnu le visage sombredu veuvage ont permis

d’éveiller la conscience etde susciter l'intérêt denombreuses femmes pré-sentes concernant lesdroits matrimoniaux. L'éternelle question duconcubinage a été remisesur la table. A en croirecertaines femmes, le lé-gislateur devrait songer àencadrer la situation decelles qui demeurentdans cette situationpresque ou toute leur vie,et laissées à la merci desbelles-familles véreusesen cas de décès du concu-bin.Afin de permettre l’accèsà l’information à cesveuves dont la mécon-naissance de leurs droitsest souvent la premièrecause de leur malheur,une cellule d’écoute a étémise en place au sièged’Ydianja.

Les veuves édifiées sur leurs droits
Condition féminine/A l'occasion de la célébration de la Journée internationale qui leur est dédiée
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Pepecy Ogouliguende, présidente de l'Ong Malachie, a entretenu les femmes sur un sujet de haute importance.
Photo de droite : Avant de se séparer, Jean-Fidèle Otandault a remis à chaque veuve présente des présents.

AU 4e arrondissement, lajeunesse devrait avoir sonmot à dire au cours des Lé-gislatives à venir. Voireperturber une hiérarchieétablie au sortir du scrutinde 2011. Son espoir reposesur Marc Tchango.A la tête du parti "Réveil ré-publicain" qu'il a créé enaoût 2017, ce dernier en-tend montrer que « la jeu-
nesse du 4e arrondissement
de la cité pétrolière ne veut
plus être à la remorque de
ses aînés, et qu'elle a la ca-
pacité à réussir là où sa de-
vancière a échoué.»Bien connu dans le milieudes affaires et pour ses in-nombrables actions à ca-ractère social, MarcTchango a été invité à seprésenter au scrutin à venir

dans cette circonscriptiondétenue par le Parti démo-cratique gabonais. C'était àla faveur d'une rencontrequi a eu lieu dernièrement.La détermination de cettefrange de la population ré-sulte, notamment, duconstat que « la fracture so-
ciale a augmenté et que,
dans le même temps, la pra-
tique de la politique dans

notre pays a créé l'exclusion
et non l'inclusion prônée par
notre hymne national et la
Constitution.» La jeunessedu 4e arrondissement im-pute cette responsabilité àun certain nombre de lea-ders politiques locaux qui,à l'entendre, peinent às'adapter à la nouvelledonne impulsée par le pré-sident de la République, Ali

Bongo Ondimba, qui a dé-cidé de lui accorder uneplace de choix dans sa poli-tique pour le pays.Le jeune leader du parti
"Réveil républicain" a doncmandat de participer à larecherche des solutionsnouvelles qui permet-traient de faire avancer leGabon dans tous les do-maines, en particulier la

circonscription dans la-quelle il est appelé à se pré-senter lors des Législativesà venir. «Il ne sera pas ques-
tion de mettre les anciens
dehors ou d'organiser leur
chute. Ce serait plutôt une
manière de leur faire com-
prendre que la jeunesse doit
aussi et désormais prendre
la place qui est la sienne
dans les instances décision-

nelles», a indiqué Alain Le-kouma.Autrement dit, MarcTchango et ses soutiens en-tendent proposer "une ci-
toyenneté active", quiconsiste à s'engager au ser-vice de nos compatriotes, àassumer leurs responsabi-lités et à rendre compte deleurs actions. Dans cet es-prit, ils jugent impérieux,aujourd'hui, de « ressusci-
ter les valeurs républicaines
galvaudées dans le débat et
la pratique politique de
façon récurrente dans notre
pays.»Non sans appeler les diffé-rentes couches de la sociétéà s'unir autour de cette am-bition de contribuer à laconstruction d'une nationjuste et paisible, avec deshommes et des femmesanimés par la volonté detrouver des solutions dura-bles aux préoccupationsdes citoyens.

Marc Tchango pour porter l'espoir de la jeunesse
Législatives 2018/ Au 4e…
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De nombreux habitants du 4e arrondissement ont
déjà apporté leur soutien...
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...au leader du parti Réveil républicain.
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A la faveur d’un point-presse donné en fin de se-maine dernière, au siège del’association "Tendance
Avenir", dans le 1er arron-dissement, les populationsde cette circonscription ontmanifesté leur indignationdevant ce qu’elles considè-rent comme une "cabale",via les réseaux sociaux,contre Pascal HouangniAmbouroue, membre dubureau politique du PDG.Selon Stevy Essima Ndou-toume, porte-parole deshabitants acquis à la causedu leader politique précité,

« la forte mobilisation des
Portgentillais à la mairie du
1er arrondissement depuis
le début de l’opération d’en-
rôlement est perçue par cer-
tains comme la
manifestation de leur inca-
pacité à susciter l’espoir au-
près des populations,
craignant ainsi d’être à la
remorque de la nouvelle
vague de la régénération et
de la revitalisation. Mieux,
du pragmatisme politique
souhaité par les plus hautes
autorités.»
«Si les arguments les plus in-
solites sont assénés pour
tromper l’opinion publique,
dans le but de salir la di-
gnité de M. Houangni Am-
bouroue, nous ne pouvons
pas tomber aussi bas

comme le font ceux qui de-
vraient incarner l’élite poli-
tique de notre province»,a-t-il dit.Stevy Essima Ndoutoume aexpliqué que « ce soutien à
l'actuel ministre du Pétrole

et des Hydrocarbures se jus-
tifie par ses nombreuses ac-
tions sociales à l’endroit des
habitants.» Citant, notam-ment, l’opération "Solida-
rité hôpital Ntchengue en
marche", la Semaine de

l'initiative privée, laconstruction ou la réhabili-tation des voiries secon-daires dans le cadre dumécanisme de la PID/PIH,l’électrification dans leszones reculées par la posedes panneaux solaires, etc.Ainsi, au nom des popula-tions, a-t-il appelé les uns etles autres au respect del’éthique politique ainsiqu'à l'unité et à la solidaritéde tous ceux qui partagentla vision du président de laRépublique. Pour M. Es-sima Ndoutoume, « les plus
hautes autorités sont infor-
mées de l'implication des
uns et des autres dans cette
cabale contre leur leader
dont le seul souci est la pro-
motion du programme de

l’égalité des chances à tra-
vers ses actions sur le ter-
rain.»
«Nous en appelons à la vigi-
lance de l’ensemble des po-
pulations du 1er
arrondissement et nous
sommes convaincus que
nous tenons le bon bout, au
regard des multiples at-
taques qui, en réalité, tra-
duisent le déclin de certains
acteurs politiques», a conclul'orateur.Si le message est pertinent,du fait que des acteurs d'unmême camp gagneraient às'unir pour triompher, l'onpeut tout de même s'inter-roger sur la sincérité detelles déclarations. Car, deplus en plus, c'est l'intérêtqui guide l'esprit.

Appel au respect de l'éthique politique
...et au 1er arrondissement
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Stévy Essima Ndoutoume, lors de la déclaration faite
au nom des populations
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